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PRIX 5 PIASTRES Mardi 1 Octobre lM -De la Direction à capital 
circulant dea Livre• de l'Etat 

du ministère de 
l'lnatructlon publique 

Aux professeurs 
et aux élèves 

QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

E 1 TDe d'a11arer uoe laelllt6 auK 
proleHaura et a•x 'lève• de• éco­
les de la zone da Beyotla, uo. 11"• 
de vente a été eréé au ma1a1l11 
"Photo-Sport.,. 

AYI• en est •onné aux lnt6reH§IJ. 

4 

Président du Conseil La signature du pacte 
est parti• pour le Hatay de Berl.in n'a pas été une Les conversations politiques 

M. SERRANO SUNER A ROME 

'Le ministre du Commerce l'accompagne 

~ltara, 30 AA. - Le président du 1 place. 

~~il, le Dr ~e~ik Saydam, accom- Le retour du ministre de !'Intérieur 
~. ~l P•.r le mm11tre du commerce, . . , .. 
~le ~nu Topçuoglu, a quitté notre Le mrn1s.tre d~ 1 Inten~ur. M. Faik '°" hier soir à 21 heures et demie ~~trak, 9u1 avait entrepris un ~oya~e 

t 1, d inspection en Thrace est rentre hier 
~ _rendre au Hatay. en notre ville à lSh.30. il s'est rendu à la 

• i_ President du Conseil a été salué Municipalité où il s'est entretenu avec le 
~ a:tati~n, au nom du Président de Drl.iltfi Ki.rdar: Il a ét~ ensu~t: . au siè­
~ Pubhque, par le secrétaire gêné- ge de la d1r~c!10~ de ! E~ect_r1c1te et_ les 
~ de la Présidence.M. Kemal Gedeleç Tramways ou .1l. s est livre a certaines 
't j)te"'ie .d d M C l 1 U ' etudes. Le mm1stre compte passer quel-

le • r ai e- e-camp · e a ncr ques jours en notre ville. 
~"t directeur du bureau prive, M. 'iI'• Andirman, par le prétidcnt Le ministre des Monopoles à Bursa 
.\h.!G~r~nde Assemblée Nationale, M. Izmit, 30 septembre. (Du Tan}. - Le 
~'tti ahk Renda, les ministres, le se- ministre des Douanes et des Monopoles, 
,,/

1
e général et les membres du M. Raif Karadeniz, venu hier en notre 

~ .... 
1

1 d'administration aénéral du ville s'est rendu à Bahçecik où il doit 
'IL""( l 6 se livrer à certaines études. Là il s'est 
~ ~· ea députés, le haut peraonnel entretenu avec les producteurs et s'est 
4- ._ lniatères, le vali et président de informé de leurs besoins. M. Raif Kara­
'\ i_ ~llicipalité d'Ankara, le directeur deniz est rentré ensuite en notre Yille et 

Sùreté et le commandant de la 1 il est reparti pour Bursa. 

la rentrée des classes sentis par les professeurs qui se rt:nde\lt 

U 
dans les parties les plus éloignées du 

1
--
1
--; d pays et dont les conditions de vie sont 

-

ne a ocut1.on e souvent les plus défavorables pour l'exer­
cice de leur profession. Il exhorta les . Hasan Ali vu··cQul parents à reconnaitre le mérite de l'é-
cole et du professeur turcs et à aider le 

~i""ka ~~ -:im • gouvernement dans sa tâche d'éduquer 
y11•tl'\i r~, 30. A. A.- Le ministre de les enfants. 
~ Gctl Chon Publique, M. Hasan Ali li termina par ces mots: 
t~iaJ·rr ~dressé ce soir une allocution 1 <L'avenir de la patrie turque est entre 
~ca~· Usee aux parents des élèves à les mains àe nos enfants et l'avenir de 

Lon de la rentrée des classes. 1 nos enfants entre les mains de ceux qui 
t· lt tn~· devoir .des paren~s . les formeront. Cette lourJe responsabili-
4 'colt istre, aprcs avoir souligne que té est le plus grand guide qui fixera la 
~:Clio ne peut accomplir sa tâche qu'en direction de nos devoirs. ) 
W te, i: d~ l'aide que lui prêtent la 
,.~ la Pcre, la famille et, dans une A · 1 t d B 1· 
··~it .rge rnesure, le milieu social, pour- pres e pac e e er tn 

lt • .
1 

Un entretien entre M. Hull 
t(l11::t inutile de dire le dégoat qu'é- et lord Lothian 
-

11
' Pa~t la conscience turque à l'égard . 

1 lo11r nts qui admettent leurs enfants 1 Wa~hing-ton, 1er. o~tobre. (A.A.).- ryt. 
~bit, d;s tables où l'on boit ou des Cordeil Hull, sec.reta1re des E.tats·Ums, 

.lit 'I> ~u l'on joue qui se permettent en s'est entretenu hier avec l'ambassadeur 
'!l•t11't;esence des ' conversations auda- ~ d' An~leterre, lord Lothian. On sait que 
'\ ~ c Ou inconvenantes. Je souhaite les diplomates se sont entretenus du 

1 1111 CIJlt qui s'abandonnent à cet égard pacte tripartite conclu à Berlin entre les 
0~11C0nfortable sommeil secouent leur Puissances de l'Axe et le Japon. 
b Cc ~· . On n'a pu obtenir des détails au sujet 
~ 'l\d da.tin. surtout la mère turque a un de cette conversation. 
\~ c11._.c cvo1r à remplir envers son mari L 'ch . 
"a Ile à rs ses enfants. La mère qui con- a ine prepare une declation 
t, lit l 1~?rrnir alors que ses enfants 11 • 

tii '"'il, ecole et que son mari va nu . energ1que " . . 
,'~lie ,quel que soit son rang social, <;~ung-K11:1g, .1. ft:.· ':-: - La reachon 
t1 t ~. a son devoir. La nation turque 1 off1c1elle ch moise a l eg-ard du pacte 
:4' "Ur . ' d b . . 
t 'l>a· .euse de ce que dans son sein tnparhte emeure o scure, mais on croit 
'lt, • t1 II , , . , . . 1. 1 . 
~· llst es mères sont si peu nom· I savoir q11 une energ1q11e 1 ec araho.1 sera 
'•tc11: que l'on peut dire qu'elles n'e- faite bientôt, énonçant la forte désap-

1• "t La. Pa1. probation de la Chine. 
,~oie famille est le prolongement de Entretemps, le journal chinois infli1en t 
~de' Le premier devoir des parents «Takunopao> demande que l'ambassa­
\;t' c cr°nnaitre et de faire connaitre à deur de Chine à Berlin soit rappelé. C::e 
~I r>r0~ nnts comme dignes de respect journal dit que le pacte est nettement 
ti. Ili l>r eshseurs ~t l'école qui sont leurs hostile à la Chine. 
·~~lie oc es ... istants. Pour la mère -----------------
\ ~ Perdre ses sentiments de con- Un message 
!~1'1te 11'bers le professeur équivaudrait 

c, q11\•ndon d•une de nos plus so- de M. Churchill aux Tchecoslovaques 
'~~ d~ •téa nationales. 
l~~titj ''•nt, je ne conteste pas le droit 
~a lfi~ que des parent.. dont les plaintes 

1''idë s ~eront prises immédiatement en 
ration> 

~~ lllérit
0

e des professeurs 
•leur expliqua les sacrifices con 

Londres, 1.-A.A.- Dans un message 
spécial radiodiffu ée hier soir à l'adresse 
du peuple tchécoslovaque, M. Churchill 
a declaré: 

<L'âme de la liberté est immortelle, 
elle ne peut périr et ne périra pas> 

commencent aujoùrd'hui 
surprise pour Moscou Rome, 30. A. A.- Stefani - Le mi-

-·- nistre de l'intérieur espagnol, M. Serrano 
Un important article de la "Pravda Suner, arrivera à Rom~ dem~in matin, à 

" 10 heures. et logerala la V1lla-Madama. 
- - •-- Un déjeuner sera offert en son honneur 

Moscou, 30. A. A. - L' Agence T~ss \par le comte Ciano. Le soir, M. Suner 
communiqu .. : assistera à un diner intime, 

Le journal ' Pravda>, dans un article Les conversations commenceront dès 
intit~1lé <~e. Pacte, tripartite signé a demain. 
Berlin>, ecr1t : D l ·1· · j . . ans es mz ieux roumains, on a -
le Retch avait informé l'URSS firme que les conoersations du mi-
Le 27 septl"mhre, un Pacte d'alliance nistre espagnol aoec les hommes da 

militaire a été signé à Berlin entre I' Al- •\ t •t l' t f • 
l l 'It l' t l J L t t 1gouoernemen L a 1en on une res ema(ne, a 1e e e aoon. e t-x e • 
de l'accord ayant été publié, nou<i ju• grande importance. 
S?eons superflu d'en parler longuement. 
L1" Pactt' n'a pa<i été une chose to11t-à­
fait inattendnf' pour l'Union SoviHiq11e, 
c:ar il ni! s'agit en ~omme que d'établir 
une situation de fait existant déjà entre, 
d'une part, l'Allemagne, l'Italie et le 
Japon, et, d'autre part,entre l'Angleterre 
et l'Amérique et au'lsi parce que le gon­
vernement de !'U.R.S.S. avait été, au 
préalable, informé par l'entremise du 
gouvernement allemand de la conclu­
sion d'un tel Pacte. 

Vers l'extension de la guerre 
En analysant le sens de l'accord, on 

constate tout d'abord que la guerre est 
entrée dans nne phase bien plus étendue 
oue celle nntérieure à la conclusion du 
Pacte. c .. ., rlerniers temps, les hostilité~ 
étaient limit,;es à l'Europe occidentale 
et à 1' Afrique septentrionale, d'un côté, 
et à la Chine, en E.xtrème-Orient, de 
l'antre. Maintenant, c"'tt,. oémarcation 
entrf' les deux th~âtre~ de la guerre est 
éliminée. C'est que, à partir d' aujour­
d'hui, le Japon abandonne sa politique 
de non-immixtion dans les affaire!'! euro­
péennes, et l' AllP·magnf" et l'Italie, dans 
le<J affaires d'Extrême-Orient. Il s'ensuit 
que la guerre devra prendre plus de 
violence et plus d'extension. 

M. Molotov avait donc rai"lon de dé­
clarer dnnièrement à la séance duSoviet 
Suprême, que la guerre risquait de se 
tran"lformer bientôt, tout en s'étendant, 
en une guerre impérialiste mondiale. 

Le rôle de l'Amérique 
Quels sont le!! facteurs,qui ont pu en­

trainer la conclusion de ce pacte? Ces 
facteurs ré!!id,..nt avant tout dans les der· 
niers événem .. nts: collaboration militaire 
anglo-américaine, aide croisqant,.. dan"I le 
oomaine militl\ire des Etats·Unici à la 
GrMde-Bp•ta~ne, abandon oar celle-ci à 
l'Amérique de C"rtaines bases 'ur quel­
que; points du g-lobe, effort' pour arri­
ver à une coop · ration militaire entre 
I' Amériqu"', le Canada et I' Au'ltralie, 
l'entrés de l'Amérique latine o;o11~ l'in­
fluenc e de~ E.tats-Unis, la cession encore 
par l' Ani.rleterre à l' Amériqu°' de ses 
bases navale!! d'E.xtrême-Orient et de 
1' Australie. 

Certe,, à l'heure actuelle, l'Amérique 
n'n pas encore pri~ position aux côtés 
cJes l'Angleterre contre 1' Allemaîne, l'i· 
talie et Japon, mais cela n'a pas une 
vande importance, car elle S'! trouve de 
fait dans les denx hémisphères dans le 
camp opposé au bloc germano·italo-nippon. 

Zones d'influence 
La particularité la plus marquante de 

l'accord résiJe en ce qu·a reconnait ou­
vertement les zones d'influence de ceux 
qui participeront au pacte et dans le 
cas où ces espaces seraient l'objet d'une 
agression soit de la part del' Angleterre, 
soit de la part de l'Amérique, les signa­
taires s'engagent à se prêter une aide 
mutuelle. Le pacte réserve au Japon le 

Voir la suite •n 3me 1'"6" 

Le~ Japonais quittent Londres 
·~~ . 

Une initiative du Consul du Japon 
Londres, 1.-A.A.- Le rédacteur 

diplomatique de Reuter apprend que 
le consul général japonais, a1is!ant 
selon le désir de quelques-uns des 
japonais résidant à Londres, deman· 
da au ministère des a/ /aires étran­
gère à T okio d' enooger un naoire ja­
ponais pour les éoacuer. 

Depuis le début de la "bataille de 
Londres,, de nombreuses firmes et 
banques japonaises cfécidèrent de re· 
duire leur personnel aa minimum es­
sentiel, en raison des raids aériens et 
de la diminution des al/aires . 

Les in/ ormations émanant de T o­

kio selon lesquelles l'ambassadeur 
du japon à Londres aurait ordonné 
aux sujets japonais de quitter le 
pays sont entièrement dénuée• de 
fondement. Sur sept cents japonais, 
enoiron soixante.dix seulement q:.iit­
feront l' Anglete"e si un naoire ja-
ponais •rriue. 

Les nua~es n'arrêtent pas l'activité 
des avions allemands 

Londres, 1. A.A. Hier plusieurs alertes 
aériennes ont été données à Londres. 
De grandes formations de bombardiers 
et de chasses essayèrent de pénétrér à 
l'intérieur du territoire britannique. La 
plupart des appareils furent repou!lsés 
par la D.C.A. et les chasseurs angb is. 

Des combats aériens se sont déro 1lés 
à une grande altitude. On ne po uvait 
observer les combattants à ca.i se des 
nuages, mais on entendait disti .1ctement 
le violent crépitement de mitrailleu'ies. 

Les Allemands ont cau!é dans des lo­
calités de la côte sud des dégâts as~ez 
considérables. Les huts atteints n'étaient 
pas des objectifs militaires. 

... ni celle de la R.A.F. 
La RAF a attaqué ce matin de bonne 

heure les ports allemands d'invasion sur 
la Manche. 

Sur la côte britannique, des maisons 
tremblaient sous la violence des explo­
tions qui se produisaient de l'autre côté 
de la Manche. 

Il semblait que le port de Calais et 
les emplacements de canons à Cap·Gris­
Nez fussent les objectifs qui ont essuyé 
les plus violentes attaques. 

Des habitants sur la côte anglaise 
ont vu des flammes s'élever au-dessus 
des bases allemandes. 
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· ll:1'~ 1 BIQUE DE-Cf MATlll 
,;:; ... ~. ~-~ w-4 N:;';;;.York, n'~isitent pu à°donne,, J>our 
tn~~·I ~j ~ l!IJ [ ~~,:F:~;'_J quelques heures, une nouvelle sensation-• " ''.' • ..... ----·--=-'J nelle, dut-elle être dém.entie le lende-

.. main •.. Dans le cas présent, le voyage de 
le pacte tripartite et M. von Ribbentrop est décrit avee un 

• • luxe de détails qui n'au•ait pas été plus 
ses repercussaons en vand si le secrétaire lui-même du mi· 

U.R.S.S. et en Ame'ri"que nistre du Reich l'avait relaté. Il va à 
Moscou pour entrainer en guerre l'U.R. 
S.S. et s'efforcera d'atteindre son 'ltut en Après ·2 ou 3 jours Je réaen1e7 

n >I• M. M. Zekeriga Serte/, /a 
pre••• sooiétique a com•encé à 
commenter le traité de Berlin. 

Suivant l' Agence Tass et lo journal 
c Pravda 1>, l'alliance tripartite intéresse 
au premier chef l'Amérique. Il n'y a pas 
d'alliance dirigée contre la Russie et 
o'ailleurs Moscou avait été infermé de 
la conclusion du pacte. Toutefois, les 
Soviets demeureront neutres comme ils 
l'ont été ïusqu'ici et maintiendront leurs 
relations amicales avec les Etals de 
l'Ar.e. 

Il rst indubitable que tant que l'U.R. 
S.S. ne sera pas l'objet d'une attaque 
de fait, elle ne fera rien contre 1es voi­
sins. La politique e5sentielle de l'U.R.S.S. 
est d'attendre que les Etats impéria­
listes s'épuisent et de se tirer d ' affaire 
sans participer à la guerre. 

~lais à la suite de l'intervention du 
Jaf.on, la situation de !'U.R.S.S. ut de­
ver ue délicate. Car un article du nou· 
n:i u traité stipule que l'aide apportée 
aux adversaires de l'Axe par u11 tiers 
Et lî t pourrait, le cas échéant, être con­
sid1•rée, comme une cause de gucrrt>. Le 
but de cet article est d'empêcher l'aide 
de l'Amérique et de l'U.R.S.S. il la 
Chine. Or, l'U.R.S.S. était jusqu'ici l'un 
des pays qui aidaient la Chine. Renfor­
ct'r la Chine de façon à fatiguer le 
Japon étaient aussi l'un des principes 
es~eatiels de la politique soviétique. 
Rt>noncer à appuyer la Chine, fermer les 
ye11x à l'action iaponaise sirnifie aider 
cel'.e·ci. Or, ainsi que nous l'avons dit 
hier , après avoir pris la Chine, les Japo· 
nai J aspireront à occuper les autres par-
1 if's de l'Asie. L'U.R.S.S. a conclu un 
traité d'assistance avec la Mongolie Inté­
rieure et cherche à faire de ce pays un 
rrmpart. Or, la Mongolie est précisé­
mtnt l'un des territoires que le Japon 
aspire à occuper. 

Pour toutes ces raisons, il apparait 
un peu difficile que l'U. R. S. S. puisse 
ètmeurer simple spectatrice en présence 
du traité entre Berlin, Rome et Tokio. 

L'Amérique a accueilli plus courageu· 
aement le traité. La presse des Etats­
Unis a constaté qu'il pourrait avoir pour 
effet d'étendre la guerre à l'Extrême· 
Or ient, mais l'Amérique ne voit pas de 
r ;i i"on de s ' inquiéter de cela et elle 
n '::bandonnera pas la voie qu'elle a choi­
sie. Au contraire,elle poursuivra son aide 
à l'Angleterre de façon encore pl1.1s sen· 
sit.le et n'hésitera pas, s'il le faut, à 
conclure un traitê avec elle. Elle ne 
'iU<1pendra pas non plus son aide à la 
Chine. 

c•est d'&illems parcequ'elle avait perçu 
<"f' danger àès le p1 emier jour q ue l' A­
mi rique s'était empressée de complé ter 
ses préparatifs de défense et qu'elle 
.u·ait conclu une série d'engagements 
&\cc l'Angleterre pour la dèfenst> ae 
l'~êmisphère occidental. Tout parait in­
lJlquer que l'Amérique ne prêtera pas 
l'oreille aux me ri aces du Japon et qu'elle 
nt' tolérera pt: ut-être pas la pri ~e par 
1< s Japonais des colonies françai ses, an-
2laises e t l1ollandaises. 

Ainsi, le rèsultat le plus proche de 
l'i liiancr: trip<i rlite pourrait être l't•xplo· 
!lion d'une gueire en Extrêmc-01ient 
f'I tre l'Amérique et le Japon. 

• 

llEL V ~!!.N .... IKI 
L'axe â trois et l'U.R.S.S 

M. Ahmet Emin Yalman en· 
reiutre, avec toutes les r~~erves 
requises la nouoelle, donnée par 
un joarnal amerrcain 7 suivant 
laquelle M. von Ribbentrop se­
rait parti en aoion pour Moscou· 

On sait lei méthodes des journaux 
.américains. Des feuilles comme le Neros 
iqui vendent 3 millions d'exemplaires à 

faisant d'abondantes promesses. 
Si réellement M. von Ribbentrop est 

parti pour Moscou nous ignorons les 
raisons <le ce voyage. Mais il y a une 
chose que nous savons : les Soviets ont 
une politique étrangères indépendante 
qui repose sur des principes stables. Et 
l'on ne peut pouvoir aucune influence 
susceptible de les écarter de leurs obiec­
tif s propres. 

... Les Soviets n'ont paru nullement 
impressionnés par la transformation de 
l'Axe à deux en un an Axe à trois. Le 
journal c: Pravda > a interprété le senti­
ment de Moscou à cd égard. 

En suivant leur voie avec un esprit 
calme, ils ne perdent pas de vue, exac­
tement comme nous,qu'ils ent pour objec­
tif suprême d'ê tre un facteur de paix et 
de sécurité. 

L'amitié turco-soviétique, sur les voies 
du maintien de la paix a pris le corac­
tère d'un principe inébranlable. Parfois, 
des malentendus éclatent pour des ques­
tions locales. Mais l' amitié traditionnelle 
finit toujours par avoir le dessus. Et il 
faut voir dans cette amitié et cette con­
fiance entre les deux pays la meilleur• 
barrière à l't'xtension de la guerre 
à de nouvelles zones. 

de 
La dissolution 

l'Entente balkanique 
Il est d'usag~, rappelle M. Hi­

seginCahitYalçin1de consacrer à tout 
défunt quelquu phrases de sympa­
thie. Il remplit ce pieux d~voir en­
t1ers /'Entente balkanique, dont une 
dé1 lche de Bucorest a annoncé la 
Ji11Solution. 
Pendant toute la durée de son exis­

teuce, le pac te balltaniqu• a protégé la 
paix dans les Balkans et a contribué à 
répandre parmi les nations de la pénin­
sule, les sentiments de rapprochement, 
de parenté, la nPccssité de la solidarité. 

.. . Si le pacte a obliîé la Bulîarie, qui 
avait certaines revendications à formuler 
à l'égard de ses voisins, à rester tran­
quille, il n'a jamais eu pour effet d'op­
primer ce pays, de porter atteinte à son 
amour-propre, et n'a jamais commis la 
faute de suivre à son égard une politi­
que inamicale. Au contraire, la diploma­
tie d'A1ikara n•a manqué aucune occa­
sion de chercher une solution suscep­
tible dl' satisfaire la B.ilgarie. A la der­
nière réunion du Conseil de !'Entente 
Balkanique, on avait pu vivement espé­
rer que les efforts de M. Saraco~ lu à 
Sofia et à Bucarest auraient eu pour ré­
sultat de satisfaire la Bulgarie. Ce sont 
les vues é troites et erronées àe l'ex-roi 
Carol qui ont dres~é un regrettable obs· 
tacle sur la vie de cel acco1d équitable. 
La nation roumaine a payé l'erreur com­
mise alors par son ancien souverain. 

flf.~~M"Sabah Pesla.,:~ l 
Devant l'intervention 

en guerre de l'Espagne 
M. A bidin Daoer estime que 

l'entrée en guerre de l'Espagne 
signifierait, pour ce pays, un ac­
croissemenl de la mis2re enge11drée 
par la guerre civile: 

Même si Gibraltar est pris à l' Angle­
terre, il est douteux qu'on le laisse à 
l'Espagne, en raison de son importance 
stratégique considérable : c'est la clé de 
la Méditerranée. 

D'aucuns pensent que l'Espagne, sans 
entrer en guerre, se contentera d'auto­

( Voir la •uite en 3me 1"'6e) 

l - SEYOGLlJ,,. 

LA VIE LOCALE ~~"SQ 
..... ~ ................ ~........... ~~9. t 2 : , ,~ s 1: ; ~ ..... . 

LA MUNICIPA~r- ans et que beaucoup des crimin•JsJJ. ria" 
monumenJs historique' question sont d~Jl "lnorts ciepuia -r 'rida,..:, 

temps. L.. · ,,, 
On sait que, conformément au plan '12\lr 
Les 

Proat, les aborda des monuments h1sto- En ~é&lité, l'efiectif des récidi• \ · -
riques de notre ville doivent être .dé- ~ui constituent Ja <clientèle> perPI fiat 
gagés et que l'on doit y aménager un es commissariats de police et qui ~ 9'e 
pare, de dimensions variables. Des échan- tituent l'objtt d'une surveillance ~ ~lq1 
ges de vues ont eu lieu entre la Muni- tante ne dépasse pas deux cent cinqllib" \ tn 
cipalité et la direction des Musées en Les autres sont en général des en• rt, ~11'11 
vue d'établir quels sont les moments en reux qui ont commis un unique dé '1 ""- ... 
question. Une liste détaillée en a été se sont amendés ensuite,et ont tro11vf lt..~ 
établie. gagne-pain avouable. ~ 

Le nouveau règlement de 
!'Asile des Pauvres 

L' Asile des Pauvres a beaucoup été 
développé ces temps derniers ; ses ins-
taliations ont été amélioréis. Toutefois 
le règlement qui y est appliqué est tou­
iours celui d'il y a 32 ans . 

Ledit règlement prévoit notamment 
l'existence d'un conseil d'administration 
qui a disparu, en fait, depuis bien long­
temps. Les conditions d'admission à 1' A· 
sile sont très vagues, dans certains cas, 
ou beaucoup trop exclusives, dans cer­
tains autres. 

Une disposition du règle-ment stipule 
que les enfants reçus à l' Asile doivent 
obligatoirement être le fruit d'amours 
illégitimes et de parents inconnus. Or, il 
y a bien des cas où des parents parfai­
tement légimes se trouvent dans un état 
d'indigence tel qu'ils ne peuvent maté­
riellement pas subvenir aux besoins de 
leur progéniture. L' Asile refusant de 
recevoir les enfants s~ treuvanl dans ce 
cas, force est de les abandonner à la 
rue. 

Une commission spécialement consti­
tuée dans ce but a examiné ces divers 
points et a élaboré un nouveau proiet 
de règlement qui sera soumis à l'appro· 
bation d'abord de 1' Assemblée générale 
municipale, lors de sa session d'octobre, 
puis du Conseil d'Etat. Après rutifica· 
tion par ces deux assemblées, il sera 

Les récidivistes invétérés ont lelll' ~ s: 
rar~bie et aussi leurs .spécialités, O': \..~ 
gnees par des noms pittoresques. -..J ~"'lll 
tais parmi ces gens 4i exercent > la ~ 't d 1 

< profession > depuis quarante an•: · l·~ . e 
barbe a blanchi dans les prisons ; 1~ '- 111PI 
ils demeurent < yankeseci > (pick-pock• a~talJ 
<manitaci>, "karmanyolaci>, etc. ·J. 'vttie t 

On cite le cas de ce pick-pocket '°1 
'iil · 

li qui, ne pouvant plus sa.11ir un ... (~ d 
main de sa dextre tremblante avec .l• . .,.. r 
pidité d'autrefois. a loué une ina•5 j 'Ci"1 
Galata et a entrepris de fortJler de8 ~ nes pick·pockets en les faisant bén!d' & '°1a 
de sa vieille expérience. Au cours ~ ' 
descente de police. on avait décO~ \.._- • 
dans cet établissement d'étranges dl~ ~ 
quins P.Ourvus de sonnettes. Le de~ lJ11ie, 
mot de l'art consistait pour les <élè .~ S: 
à débarrasser ledit mannequin d'un ti ~ P 
tefeuille qui y était attaché sans ac M1t"' 
ner les sonnettes. . '-it 1 't 

Il est certain que, grâce à l'aC~ ~ tt 
inlassable de la police qui les .tr é'i h die 
impitoyablement, ces récidivistes 1n1 l Vltie, 
térés disparaîtront peu à peu. ~b, 

La chasse aux mendiants . ..,J ~. 

mis en vigueur. 

La chasse aux mendiants qui ex~Jo••1 ~ l' 
la naïveté du public a é té intensif•~ ~· 
jours derniers en notre ville. Be! 0'fJ. ~ l 

d'individus pour qui la mendicite $ 4 '9 
devenue de longue date un méti~f~; a ~"' 
métier lucratif, ont été ident• 

1 c,;, ·' 
dirigés sur l'asile des pauvres. . , 'it~ 
d'entre eux qui ont famille et q~' ~ ~ 

A LA POLICE fourni une garantie comme quoi • 1~~ ~ l 
Les récidivistes mendieront plus ont é té relâchés.Ce If I lg17° 

Depuis que le service d'anthropométrie 
pour les criminels de droit commun a 
été créé à la police d'Istanbul, le nombre 
des enregistrements effectués atteint et 
même dépasse 70.000. Ce chiffre peut 
sembler impressionnant à première vue 
et il semblerait que notre ville compte 
dix pour cent de criminels. Il faut con­
sidérer toutefois que ces enregistrements 
portent sur une période de quelque 30 

d'entre les mendiants profe-gsionn• "-i~ 
rêté.s sont réellement fort aisés. .~ ~ ,~ 

Comme l'on fouillait l'un des indl ~ ~llt 
conduits ces jours derniers à t1asf~t 0 1 ~tl!I 
pauvres, on l'a trouvê en possess•L~ '~tra 
10 Ltqs.·or, quelques centaines de 't 1 ts 
papier et de la monnaie métallique~ , le11 
bonhomme n'ayant personne en ·et ~' lSra 
ville, il a été décidé de la rapatr• t 

son lieu d'origine. t l!ii - ~ ~~() !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!'!!!!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!~~~~~~~!!!!!!!!~~ q~tn 

La comédie aux cent ~~~~ 
divers actes l 

• ... - f. ~'L.e 
t d• ~J •11e 

UN METIER LUCRATIF ... pitié un malheureux d onlle1.·moi un ntO bo'" 
commandatic.n. Vallahi, je ne voue ferai pal ... 111'~ Ln femme Fatma a comparu devant le Ier I • 1 Je travaillerai anc un zèle total ... _ _. ~e"' 

Tribunal de paix de Sültanahmed sous l'inculpe- L•"'-;"! \l Ahmut avait «fait- 13~ p11tr. en unu 1
' _, 

t ion de mendicité . On 1'8\·ait trouvée en posses· t "' I tq 
eion de 155 pstr ., montant de sa •re<·etle• de la meal'ùicité. Le juge lui a fai~ " '5stituer de: tr•"' ~~ A 
journée, qui a été déposé au tribunal. 

et a condamné, cett e fo is, a 1 jour• ,.f. 
dans les services publics . sE- h 

- Pourquoi mendies- tu?~ui a demandé le juie.. . LES ÉCRA " d.. Cltt 

- Que voulo1.·vous qu: 1e fasse? Perscihne ne L h ff t• t 1 b ' t<>~ ~· . . . . . es c. au eurs con 1ouen .,ur eca .. .., " 
me doane du tr:iva1l. Du1•·1e mourir de faim ?... . 1. ~ 111• 

h < 1eone. • Il" " 
- A quelle heure es-tu sortie de cheL toi. c• 1 U · h d d K •1-• 4~ I L n 1cune omme u nom e al ·~ ,J ,...._ 

matin ,à quelle heure a'<-lu é té arrê tée et con1hien t l' d N· t a o' te· re:ir• ."' .l . Hrsa1 avenue e 1,nn a 7 )Ill"'. "' as· tu réalisé entre temps t I• ~ 1 r' 0 pa5sage par l'auto No .1514, conduite par ti~ 
- J'ai quitté la maison à 7 h. 30 et 1·e me suis • 1• ~ f"ur Enver. Lo m3lheurcux, blesaé a 

mise tout èe suite an «travail•. On m'a arrêtée .J ' 
été c onduit à l'11ôpital. i.itl" ~ 

à 9 hcuru. En un<' heure et demie, j'avais «ga· h !>' 11 I Le petit Cavid, 3 nos , lils de Sali • 1• 11 i 
rné• 150 pstr. 1 ro•· r 

Fntma a été condamnée à travailler 8 j.Jllrl à Vefa, Kah,e ·1 aokalc, jouai t dans a t" J (\_.., ' 
dans les services publics, sans paiement e t pour été ht!Urté par l'aut> N41 • 2256 conclu ~ ~if ..tl ~ 
u seule nourriture. Toutefois le juge, bon prince ~hauffeur Abdüllcadir,si vi.,lemmeat que -~ ,i" ' 
lui 8 fait n:stituer «ies• 150 pstr. f'D danrer. L'enfant a une jamlte cas1ée, P 

11 
J ~ , 

Le même tribunal a entendu un autre mendiant ltleHure• uu contusions . • Il ~ 
Ahmet; de Kastamonu. Enfio, l'ouvrière Zeliha, qui travaille • 11 ~ ~. t 

1 d• lerie cle Bakirkôv, a été renversée par 
0

, t' .I._' 1 
- J'ai commis autrefois une faut•, a-t·i 1t, ., i:;ll ;"ti 

J'avai~ agi par ignorance. c .. 1a m'a valu une con- cli1te le long d• l'a11en11e de la station ·. • ·' ' f 
damnati•.n . Or, on dirait que le récidiviste n'a plueieura ltlessures. flAl/lf' 
plus le droit de vivre, Pcnonne n'a plus voulu LES DRAMES DU 'f ,~ t.. 
m'employf'r. Il m'a bien fallu me mettre à men- ~eYket, travaillant au dépôt de bois~ "'l 
èier.Ju.qu'ici, j'ei été arrêté dis: fo .. pour ce <lé· nea, à Fiodikli, evenue du Corp• d'Ar 1; 
lit. Chaque fois , j'ai été condamné à travailler poHil 1oigneusement des bûches en tat '.t ~ 
pendant une .emaine dans 1 ... 4ervicea publics. coup, l'un des fienta du camion qui av•''" 
Mais il n'y a peraoooe, à la Municipalité qui té cette ebarre céda et les bûches •e dé~: '!') 
s'1ccupe de rn• donner du travail à des îeu 11e eu muse 1ur le malheureux, le blei11•j, '/' 
trouvant dans men cas. Si vous conneiHe1. une îrièvemeot.JI faillit, en outre, ê tre u phY 

bog11e âme, Monsieur le juge, qui veuille prendre la masse de boi1. 



~ Communiqué italien Communiqués anglais 
ID 1\ sous-marin an~lais détruit Les attaques d'avions allemands 
~ ~e '~9.u~ por;\tre UJl con-, en Angleterre.- "Sérieux" incen­
~I\ -!.'.a.ca1vité ,des .avions italiens. dies à Londres.- Dégâts sur les 
'rld navire de ligne britannique j rives de la Mersey 
~ 0rnrnagé par un avion-torpil-1 Londres, 30. A.A.- Communiqué des 
it. r. - Nouveau bombardement mi.nistèr.es. ae l' Air et de la Sécurité 
~ f.iaiff 

1 
metrpohtame : 

;, Q a Les bombardiers ennemi• ont été ac-
~lque-part· en· ltalie, 30 A. A. - tll11 aa-de1111•s de nombreuse& parties 

\ q rnuniqué No 115 des forcei armées da pays, au coars tle la nait deralère. 
lit, ~lllftier général italien : Loadre•, )ee comtés m~ropolltaln• et 
- "'-- '4édib•rranée Orientale un sou•· la ~1lon de l'emboacbare tle la rl't'lère 
IL~ a t ill' t't 

1 
bot Mersey larênt toatelol1 l'objet d'atta­

~~ d o
7

rOOp e un peLI paq~~ qaes pla• vlolenteà et pla• longues" qae 
~ .~ e tonnes. e torp eur le1 autre• districts. 

'tt .. _-..i,, de l'escort~ de ce paquefaot, 
.~ Des bOmbes ont été laneées sar de 

C,t ~ avec de• bombes le sous- nombreux districts de Lootlrea. Des ln-
~ 't ' qui venait à la surface en don• ceaclles éclatèrent. L'au d'eu, en 
1 l·~~t la bande et qui ensuite coula. pleine cité, &Huma au caractère sé­

dlt~ '- 1Page du paquebot a été sauvé, rleu.!, mals ~I est actuellement sous 
• \Jt()lltplet. , contr~le. Les autre• furent ~moln~ sé-

llt f • • . • r1eax qu'au cours des nuits préeédentes 
' ormabon aer1enne a bombarde et tarent rapidement mattrlsé11. Des 
~ '-tadre navale ennemie prè• de• maleoaa ont ~té détr•ltea ou endom­"'\t de la Marmarica, malgré la vio- '. ma.fi-es dan11 de nombreux dlstrlcll 

~ ' réaction anti·aérienne des navi- résl4entlel1 et un certain nombr .. e de g ~'li abatt 't d •1 La personnes fareat tuées o• blessée•. a1 un e nos av ons. • 
i d' .. n • t · 'tat"tl Dan1 la réelon de la Hersey, quel-, • ...__ .. navire por e·av1on• e j ·r 

p ~ ..._ ""Q t . q ues 1ra11ds lncendle1 ont éelafo et 
_.. "'le l ~ur attaquée par 001 avion•.: qaelqaea dé1At1 ont été causé• à de• 
-~ ' ••on• ennemis du type <Hurrl-,)0 eaax commerciaux. Les lnlormatlon1 
~ lJ furent abattus en combat. reç•ee Jusqu'ici Indiquent qae le 
'!') 'lit •utre formation d'avioni-torpil- nombre de• victimes dans cette ré1lon 
f."~ 111.. Par 't t t . t ch ·1 n'est pas élevé. ti"'· ~ 11 vena1 en re emp1 a ou er 

Mite ••ire de bataille ennemi d'une tor- Dans les com1's de la mHropole, les 
. t..;:•, •er .' , ~-: plnB fortes attaques tarent dirigées 

'fi ~ •t 1 la poupe. Le navire • arre 'contre les réglons •• Sud et à l'Ouest 
·~ ..... ét "t . 'd' t . . ,cr.. ""t d a1 1mme tatemen environne' de Londres où ~es dommages lurent 
iil \)

11 
ta contre-torpilleurs ennemi•. étendus,mals où le nombre des vlctlmee 'be troi1ième formation aérienne n'est pas élevé. 

'-tt, •~da à nouveau lea dépôts et les Des autres réglons on ne 1fgnale qae s:.0t1 du port de Haiffa. La chasse peu de dégAt• et peu de victimes. 
~ 1• attaquait trois de no• avion•! Un bombardier eaneml qui attaq•alt 
"'téaiiisai nt abattant un avion Londres a été abattu par le leu tle la 

":i ~i . ~ ' 1 D.C.A. Deux autre• avloa• allemands -
.;~ ~ qui tombait co mer. an bombardier et un ehaHeur - oat 
el ;I ' Afrique Orientale, actions aérien-1 'té abattas hier soir par les appareils 
cl. '""eniies sur Buriavo (Somalie),' de t!hasse de la R.A.F. L'ennemi a done 
, ''t·' A.ab et Paecarrin. Un indiiène perda hier 9 bombardier& et un chas-
/ 'ti, t hleiaé sear. Quatre de nos avions de ch••fi• 
..J ~ • d. 1 · , . C . sont perd••, mals les pilotes de deux 

JI'. l l()r . · r. - L <Enrmco osenz.> est d'entre eux sont saufs. 
1 I ~~7. h1lleur d~ 63~ tonnes, .d.atant de • • * 

11_ tt~ appartient a une sene de 71 . . 
:-.. ,~ Por~ant toutes des noms de. héros .L?n~res, 30; ~.A.-Comm~mq.u~ ~es 
~lit 3orî1mento> italien. Ces bâhmenh 1:rnmsteres de 1 Air et de la Secunte m­
~t~ 0 noeuds. Leur armement com· l térieure : 
~tns,'1 canons . de 102 m.~ .. a.nti-I L'ennemi effectua aujourd'hui quatre 

1 t 1.._2 <le 76 egalement anh-aenens attaques au-dessus de l'Angleterre.Nos 
· le 11ues lance-torpilles jumélês. h D C A f ' ,511r tayo d' t ' • tt · t 1 700 c asseurs et notre . . . urent cons-
'·• 11 n ac aon, qui a ein . . 
~t Ocuds,(soit environ deux fois la dis- tamment en action. 
fl fliÎtle Brindisi à Istanbul qui t'St de 1 Au cours des deux premières atta-
~ es) en fait d'excellents navires · 1· f h 
~ .... 0 rte p l . Il f ques qui eurent 1eu vers neu eores 
11 ~'ltn our es convois. s accom· . , . . 
,~•tt ~ les vapeurs à vitesse réduite, et dix heures 15, 1 ennemi franchit la 
"-'11~ 8 • f?ncer à toute puissance, dès côte près de Douvres et pénétra à une 

Per1scope suspect émerge. soixantaine de kilomètres à l'intérieur. 

Communiqué allemand Mais aucun des appareils n'atteignit 
l~ Londres. Des bombes furent lâchées 

d• ~ ~'hi 8 attaques de la journée sur plusieurs localités du sud-est,notam-

""' l'~r se sont étendues- à toute ment à Bexhill et Hastings, et il y 
1 ~il!~ tlgleterre.- Londres et les eut dans les deux villes des dégâts et 

·,; ~- S d quelques victimes, dont quelques-unes 
.ri""; ~rd e l'Ecosse ont été bom- mortellement atteintes. 

•"' ~~ A~es.- Les raids de la R.A.F. Environ une heure plus tard, une 

f.~ ~ ernagne troisième attaque fut effectuée au-
(' \ trlin 

,.lliti'lt • 30. A.A. - Le haut-comman- de1Bu1 de la côte du Dorset. L'ennemi 
'1.c . des forces allemandes commu- fut ~ntre-attaqué. Peu de ses bom• 
~ l-. · bardiers pénétrèrent à une distance 
~ ob~ttaques de représailles contre notable à l'intérieur du pays. Il n'est 
~"tltJectif• militaires de Londres, parvenu aucune information signalant ,i.._ terre et l'EcoHe se sont pour- que des bombes aient été lancées. 
~ ~ •an · · L b' t'f :·~ti s interruption. es o 1ec 1 • La quatrième attaque fut la plus vio-
~~?" de ces attaque• ont été lente. Elle commença un peu après 13 
;'- .i_ ea par Londres et Liverpool. heures · 180 appareils franchirent la 
~ ~tlJt li . 1 ' .._.,flott' VI es ont essuye es attaques côte au-dessus de Dungueness et péné-
\' i~f~es en fol':nation e~ d'appa- !trèrent à l'intérieur, mais ils furent 
\• tt,tl;•· De• gra~ds incendi~ t:tf attaqués et leur formation fut brisée 
~ ~ ef;• destructions ont demon· a. ant d'avoir pu atteindre les abords 
\ if1 i- ets des attaques sadr le" ob- de Londres. Ccpen.:fant quelque• avions 

~- ... portants du zones es porte • • h · · • f 
Il~ de . ennemis ec apperent a notre de ense 
..._ A UJC villes. • . . t . 1 1 b b 

"''1cir) "d' l d et reussiren a ancer que ques om es 
a eterre méra 1ona e es at- · d Il d \..." ont d dan• la banheue su -ouest. y eut es 

,.._~b,.,'1... été exécutées contre e dégâts et de• victimes, mais les détails 
" ports. 

't.~'• a · ne sont pas eacore connus. 
L~i "1?n• de combat allemands ont 
~'l>o hier nuit en EcoSBe Aberdeen, D'apr~• les rapporth reçus jusqu'à 

('a, tl~g et Leith en lançant coatre dix-sept heures, onze appareils enne-
or,. la suite en 4me ,,.,e) mi• ont été détruits par nos chasseurs. 

3 -- BEYOGLU 

Demain soir le 

ME~EK 
CORINNE 

pl'isente le Ier #Y,~r/iJ• 
FRAS.ÇAIS DE Ltf. SAISON 

a11ec 
2 GRANDES VEDETTES 

LUC HA 1 RE et 
Jean-Pierre AUMONT 

dans 

JE T'ATTHI:f\IDFRAI 
Film de GUERRE ... TRAINS BOURRÉS de SOLDATS ... 
Plaine• du NORD soua la mitraille ... ESPOIR ... 
ATTENTE, ANGOISSE ... 

COEURS de FEMMES ... COEURS de MARTYRES 

La presse turque 
de ce matin .. -

(Suite de la 2me ~age) 
riser 1' armée allemande à traverser son 
territoire pour attaquer Gibraltar du 
càté de la terre. Mais cela signifierait 
aussi faire la guerre à l'Angleterre et 
partant le blocus. 

On affirme que le Maroc a été pro· 
mis à l'Espagne en échange de son en· 
trée en guerre et cela parait fort vrai­
semblable. Dans ce cas, il faut conclure 
que les territoires français de 1' Afrique 
du Nord ont été mis à l'encan : le Ma­
roc à l'Espagne, Tunis à l'Italie et, na­
turellement, la part du lion, l'Algérie, à 
l'Allemagne 1 Dans ce cas cepenâant, 
plutôt que M. M. Daladier et ~eynaud, 
ce sont le maréchal Pétain et ses parti· 
sans qui se sont retirés de la guerre, en 
renonçant à continuer la lutte en Af ri­
que qui devraient être traduits devant la 
haute cour qui vient d'être constituée. 

L'entrée en guerre de l'Espagne ac· 
croitrait le faix qui repose sur l' Angle­
terre à Gibraltar et en Méditerranee ; 
mais elle ne rendrait pas sa position 
désespérée. Il suffira qu'elle prenne les 
mesures militaires nécessaires, et elle l'a 
fait sans nul doute. 

_:__: i: _Tu.~~! rj If~~! (:::_:=-~ 

Les arrestations 

Utilisons les débris 1 - -Le général Ali lhsan Sâbis écrit dans 
le < Tasviri Efkiar ,) : 

La guerre pousse des ramifications 
dans tous les sens et évolue de façon à 
présenter l'aspect d'une crise m;, 1diale. 
Si u.1 µays lrès riche, de 130 rn111ions 
d'habitants, sent dès maintena'lt le bé· 
soin d'interdire l'exportation ci I fer, on 
imagine à quoi sont réduits l ~s petits 
Etats. 

L'autarcie 
Par suite des dangers de gue:-re, des 

mesur~s de guerre qui sont prises et da 
blocus, tous les pays réduisent au mini• 
mum leurs exportations. Malrré l'aide 
de l'Angleterre, les p.,ys qui ne sont pu 
enco1c entrés en gue1re éprouvent de la 
peine à ~e procurer certains articles. Si 
demain ils entrent en guerre, ces diffi­
cultés s'aceroitront t:ncore. C\·.,t pour­
quoi aujouru'hui une très grand._. impor­
tance est ncl!ordée à l'autarcie p:umi les 
mesures de guerre. 

Autre l!hose est avoir l'intelligence de 
ne ne pas entrer en guerre et autre 
chose est prendre toutes ses mesures 
comme si l'on devait entrer immédiate-
ment en guerre. 

L'n.xemple italien 
se succèdent en France Grâce à ces mesures, l'Italie n gagné 

L ' t · l d f d d < TiacfJr.ri la guerre d'Ethiopie et, mal gr.; qu'on 
ar IC e e on U " n'exportait pas de l'étranger, n destina• 

Ef kâr> énumère la liste ·rmpres- tion de l'Italie, d11 charbon et autres 
sionnante des arrestations qui ont articles, elle e~t pan·enue à pourvoir à• 
eu fieu en France. ses besoins et à c:.> nbler ses ln.!unes au 
Si les faits portés à la charge de tous moyen de ccrtnins remèdes. Il suffit de 

ces ex-ministres, ex·commnndant en chef rappeler que, dans ce but, ou nvai t re­
sont exacts, le gouvernement du maré- cueilli les grilles de fer, les portt-s de 
chai Pétain a ir!dubitalement bien fait fer, pour les utiliser dans la P• oduction 
de con.voquer d urgence la haute cour de mat ériel de g\.lerre. 
de justice. 0 1 l 

En tout cas, si triste que soit le J n ne gagne pas a gu~rre avec e 
spectacle de l'action en justice entre- seul col1rage d7s. <Mehmetç1k au fro~t 
prise en France pour la recherche et <le leurs officier~ .. Il faut leur f?~rnar 
des responsables de guerre, il presente des arm~s, du matenel,, di:~ mun1hona. 

· l" t;.r•t le plus vif Au besoin, ceux de l arnere peuvent 
aussi tn .. e . •t 't ·11· . ' t' . •t . 't" e re ravi a1 es a moi ie, ve us a moi ae; 

Un important article de la"Pravda" mais les combattants doivent être pour­
vus parfaitement. 

Quotidiennement le besoin de fer, do 
> et bidons, de papier, s'accrùit. Or, ce sont 
euro· là autant de produits qu'utilise l'indus­

trie de guerre. Si l'on n'en constitue pas 
des stocks suffisants, on s'expose • 
beaucoup de difficultés lor.squ'on entrera 
en guerre. 

Suite de la lère page 
<grand espace de l'Asie orientale 
aux puissances de 1' Axe I' <espace 
péen.> 

Reste la question <le savoir si les con­
tratants parviendront, effectivement, à 
se pa1 tager les zones d'influence visées. 
La mise à exécution d'un tel plan dé­
pend naturellement de l'issue de la 
guerre actuelle qui a une tendance à 
s'étendre de plus en plus. 

L'URSS restera neutre 
Encore une autre particularité impor­

tante de l'accord c'est la réserve faite 
au sujet de l'Union soviétique. Il y est 
dit ceci : 

Les trois puiuances signataires du 
pacte, c'est.à-dire l'Allemagne, l'Ita­
lie et le japon déclarent que ce 
pacte n'affectera aucunement les po· 
sitions politiques ,~e ""'''fille 1l'.eJlt s 
vis-à-vis Je [' U.R .S .. S. t ' tt ~ réurtJI" 

doit trorifJer son expli~atioTt d'abord 
dans un sentiment Ù cor sidérafion 
enfJers la 11eutralité obt:: rvie j:;s· 
qu'ici par l'Union Sooiétique depuis 
les premiers jours de la guerre, et, 
ensuite, da11s l'existence des pactes 
de '!fOn·agre~sion so•iéio-allemand et 
soviéto-italien. Fidèle à sa politiqae 
de paix el de neutralité, l'Union 
SOfliétique peut a//irm~r que cette 
politique demeurera inchangée poar 
autant que cela dépendra d'elle. 

Une tâche sérieuse 
Or, il y a une foule de c!1 )ses q~e 

durant les ,20 dernières années de paix, 
on a laissé s'accumuler dans un coin de 
la maison, auxquelles on n'a al ribué ~u· 
cune impor~ance, que l'on a m: .e jetép 
aux ordures. Avec peu d'effon~ on au­
rait pu en faire des matières vcmières 
utiles. 

Oue chac:1n donne un coup J ••il à sa 
maison, à un jardin! Depuis '- · petits 
clous et d~s boites en fer .. lanc iusqu'à 
d es boites en fçr, on trouvera beaueoup 
d" choses abandonnées et qui semblent 
!l'lS importance. 

Notnbrt>uiç sont ceux qui jugent inutil«t 
t'\ mêmr; ridicule de vendre ces débris. 
M:"i' d ~ .. qu '11 s'agit ,le la défens~ de la 
patrie chacun accourra av~c ioie, sans 
regarder à la peine : puil>sé·je offrir n~ 
s~l',ait-ce qu'un clou pour la qëf~nse de 
la patrie 1 

Dans ce but, les écoles, les Halkevle­
ri, les sections du Croissant-Rouge, lea 
munic.ipalitÇs, les postes de police, les 
gardiens de <JUartier peuvent rendre de 
préci«;ux services. Il suffit que tous preq­
n-rnt cette tâche à coeu~. 
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Vie Ec1nomique et Financière 
Notre commerce extérieur au cours 

de la semaine écoulée 
M. Hü~eyin Avni écrit dans I' «Ak~am,,: 
Le d0 veloppement de notre commerce 

extéricu: au cours de la semaine qui vient 
de s'éco :.iler saute aux yeux. Il faut en· 
registrer tout d'abord, à cet égard, les 
pourparlnrs menés avec la délégation bri­
tannique qui se trouve à Ankara. Ils se 
déroulent dans une atmosphère favorable. 
La nouvelle suivant laquelle les Anglais 
achètero1t cette année en Turquie 12 
millions de Llqs.de tabac n'est pas faus­
se. Une des questions qui intéressent vi­
vement notre commerce extérieur c'est 
la signature de la nouvelle convention 
commerciale avec la Roumanie. Un ac­
cord d'une portée linitée avait été con­
clu lors des conversations de Bucarest. 
La Roumanie s'enrageait à nous livrer 
de la b · nzine et du pétrole contre nos 
mohairs el nos laines. Le nouvel accord 
ne port,. pas atteinte à ces échanges mais 
il admet, en principe, la vente de cer· 
tains a rticles contre des devises libres. 
Le texte de l'accord n'ayant pas été pu­
blié officiellement, nous ignorons quels 
sont le~ articles qui pourront être ven· 
dus con tre des devises libres et quels sont 
ceux qu: seront soumis à un compte de 
clearing-. 

Toutefois, il a été établi que les oli­
ves et les huiles d'olives seront vendues 
contre d.s devises libres. L'une des par· 
ticularit .:s de l'accord est constituée par 
le fait qu'il prévoit le paiement au 
comptant. Ce point est très important 
pour les négociants exportateurs. 

Parmi les événements qui ont marqué 
l'évolution de notre commerce extérieur, 
au cours de la !lemaine, nous jugeons 
aU!!SÏ opportun de parler des possibilités 
qui s'offrent dans notre commerce avec 
l'Amérique. Nous avons fait allusion, la 
semaine dernière, à celte place, de l'é· 
ventualité de l'établissement de relations 
avec l'Amérique par voie de Lisbonne. 
Malheureusement, ce résultat n'a pas pu 

.,être obtenu. Pour recevoir des marchan· 
dises d' An1érique, nous en sommes en· 
core réduits à profiter de.s bateaux grecs 
qui, a~ Lemps à autre, ap1.areillent pour 
les Etah-Unis. 

Un coup d'oeil à nos comptes 
de clearing 

quantités suffisante'!, notre co:npte reste 
débiteur. • 

Toutefois, ces jours derniers les de­
mandes d'oeufs et de poissons frais à 
destination de la Grèce se sont inten· 
sifiéec;. Il n'est pas possible d'envoyer 
en Grèce les haricots secs, qui y sont 
très demandés ; des licences ne sont pa, 
accordées à cet effet. Les oeufs sont 
dirigés par voie de terre. Par contre, le 
poisson frais et le son sont transportés 
par motor-boats. Ces mêmes embarca· 
tions nous apportent, à l'arrivée, de 
l'acide chlorydique et d'autres produits 
chimiques. 

Nous avons reçu, la semaine dernière, 
de Tchéquie, 42.000 Ltqs. d'instruments 
aratoires. Antérieurement, des étoffes, 
du papier,de la verrerie, de la même pro· 
venance, nous étaient arrivés. Des expor· 
talions importantes n'ont guère eu lieu 
à destination de la Turquie. 

Quels sont les articles que 
l'on nous demande ? 

Nos tabacs sont demandés de Nor· 
vège. Mais il n'y a aucun accord de 
paiement en vigueur avec ce pays. De 
Suède, on nous demande des fruits !lecs, 
des boyaux, des éponges. On recherche 
la possibilité d'importer de ce pays des 
clous et des feri; à cheval. Jusqu'ici 
trois wagons de clous nous sont par· 
venus et ont été livrés au marché sous 
le contrôle de la direction du Commerce 
Notre compte de clearing avec la Suède 
présente un passif en notre faveur. 

Les exportations de la semaine 
Suivant les enregistrements de la Cham· 

bre de Commerce d'Istanbul les expor· 
talions de la semaine écoulée ont dé­
pa~sé un million et demi. En tête des 
articles exportés viennent le tabac et 
les noisettes. Il faut citer ensuite par 
ordre d'importance, les olives, les huiles 
d'olives, les grains de lin, les boyaux etc. 

Les exportations 
de la journée d'hier 

Hier, des exportations pour un total de 
8.000 Ltqs. ont eu lieu. On a envoyé 
des olives à destination de la Roumanie, 
des noi.settes en Yougoslavie, des amandes 
amères et des peaux de chèvres en Suè­
de, des peaux de moutons en Tchéquie, 
des graines de lin en Grèce, des noiset· 
tes et de la soie grège en Suisse. 

Le vapeur < Kavarna >, sou'I pavillon 
roumain, a embarqué à Samsun, Izmit 
et Istanbul du son, des graines de lin, 
du mais et 20 tonnes d'olives. 

nous vendre des produits pharmaceuti· 
ques. 

Le'l Italiens et les Hellènes demandent 
aussi par voie de terre d'importantes 
quantités d'oeufs. 

Les premieres produits 
de Karabük ont été 

exportés 

Lfl! "Vatan,, annonce vu' un pre· , 
mier lot de matériel d'acier litJré 
par les h'lu'01-'ountP.a1vc de Ka rabük 
a été exporté à destint1.tion de la Rou­
manie. C'est là un ivénement impor 
tant Jaru la vie de l'économie lo­
cale. Rien ne saurait mieux démon­
trer le succès du pfan quinquf'!nnal. 

Le lot qai vient d' 1 're exporté, avec 
l'autorb~ation du ministère de l'Eco­
nomie, présente une ualeur de 192000 
Ltqs. 

Les hauts-fourneaux pour la pro· 
duction de l'acier de Karabük sont 
les premiers qui aient été achevés et 
ils sont entrés en activité avant les 
autres. L'intérêt de la transaction ré· 
îide dans le fait que l'on a déjà pu 
constituer la réserve d'acier nécessaire 
et exporter en ml ne temp~ un rer­
tain contingent qui sera échangé contre 
des produits tout aussi utiles. 

Les Polonais à Chypre --
Le gouvernement roumain refuse 
au colonel Beck l'autorisation 

de quitter le pays 
Nico'lis 1. AA.- Selon une personne 

appartenant au premier groupe de Polo­
nais venant s'établir ici, le gouverne· 
ment r<\umain sous la pre11sion de Berlin, 
a refusé au colonel Beck, ex-ministre po· 
lonais des affaires étrangères la permis· 
sion de se rendre à Chypre. 

Le du el d'artillerie par dessus 
la Manche 
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(Cours i~formatifs) 

Ergani 

Sivas-Erzurum 

Banque Centrale 
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CHEQUES 

Londres 1 
New· York 100 
Paris 100 
Milan 100 
Genève 100 
Amsterdam 100 
Berlin 100 
Bruxelles 100 
Athènes 100 
Sofia 100 
Madrid 100 
Varsovie 100 
Budapest 100 
Bucarest 100 
Belgrade 100 
Yokohama 100 
Stockholm 100 

Change 

Sterling 
Dollars 
Francs 
Lires 
Fr.Suisses 
Florins 
Reichsmark 
Belgas 
Drachmes 
Levas 
Pesetas 
Zlotis 
Pengos 
Leis 
Dinars 
Yens 
Cour.B. 
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(Suite de la 3me page "lllcs 
1 

ces villes des bombes de fort cali ~ ~l\1'ëe 
En Angleterre centrale, des at.t•qot' ~rllli 

rit? 'es·1 ont eu lieu surtout contre une 1 ql te
111 tante fabrique de munitions. Une bd I t 

, •t lt!J 
be de fort calibre a causé des ' cle 
mages très sérieux. • If ~~s. 

Deux convois de navires ont éte .JI ~llsj 
• 1.1P' •v' ' 

persés au large de la côte orle ~t 1'ê 
anglaise. ,.tf' ~t ttn 

't cO" IJ ' Au cours des attaques de nui d'I' 'l ~Ill 
Londres,30. AA.. - Les canon<; bri le territoire allemand, beaucouP 'Ï • .tt t~ ~ 

tannique'! à longue portée bornb:mlèren vions ennemis sont parvenus jusqlJ eÎ ~~li 
la côte françai'>e ee mltin, ju>ta av.in province de Brandebourg, mais •d ~ 'lie: 
l'aube. bredl'" • 

On croit que des coups directs ont été n'a atteint Berlin. De norn ,,, ~ î 
enregistrés sur les quais du port de Ca- bombes ont été lancées en Alle~:~ lt~~ 
lais où un incendie fil rage pendant Occidentale sans que toutefois JI l 1 

quelque temps après que les canons se objectif militaire eût été atteint· P. e 
furent tu:.. dommages causés sont insignifiant'· ',J 

Leo; Allemands ripnstè·ent, tirant qua· contre, les blessés sont nombreut P' 
tre salve<; à intervalle d! vingt minutes. la population civile. 1 

Dan'! la matinée, l ~s canon~ allemands •lt 
à loague portée tirèrent de nouveau Le 29 septem'ne, 17 apparel· 

1
.J 

pendant une vingtaine de minutes. li y chasse et 1 avion de combat •",I 
eut un tué et quelques blessés légers. ont été abattus ; 4 avions atlell' 
L'artillerie britannique ouvrit le feu ne sont pas re~trés à leurs base•· ./ 
contre les batteries allemandes qui ces· __.-" L' 

D'après le dernier relevé de la situa · 
tion de nos comptes de clearing, le 
montant que nou:o avons à recevoir d'I· 
talie a baissé à 800.000 ltqs. On sait 
qu'il était récemment encore d'environ 
3 millions de ltqs. Entretemps, toutefois, 
l'Italie nous a expédié du papier, des 
manufactures, des citrons et d'autres ar­
ticles divers. De ce fait, no-. exporta· 
teurs sont en mesure de reprendre leurs 
envois d'oeufs et de poi:)sons secs à 
destination de l'Italie. Ceux-ci se feront 
par voie de terre. 

sèrent de tirer juste avant midi. Apprendre et parlsr Deux vapeurs grecs ont embarqué en 
notre ville des graines de lin, du sésame 
et du son. Les Anglais arrêtés en Roumanie 

Les trois vapeurs ont appareillé. Londres, 30.-A.A.- Les intentions du 

,, 
Un entrefilet de 1' '' Ak~ar'\ 

dadié aux compatriotes JLJI 
5
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Notre balance de clearing avec la 
Hongrie présente également un solde en 
notre faveur. Ces temps derniers les 
Hongrois se livrent chez nous à des 
achats importants : peaux, mohair, laine 
cire, noisettes ... Par contre, ils ne nous 
livrent guère des quantités importantes 
de marchandises. 

• Nous envoyons hebdomadairement des 
quantités importantes de tabac en Fin­
lande. On parle de recevoir en échange 
du papier. En attendant, toutefois, nous 
sommes créditeurs des Finlandais. Le 
traité soviéto·finlandais reconnaît le droit 
de transit poor les marchandises finlan· 
daises à travers le territoire soviétique. 
Ainsi que l'a annoncé le ministre du 
Commerce dans ses déclarations à la 
presse, on utilisera cette voie pour n.o~ 
trannctions avec la Finlande. Les tn· 
téressés attendent donc des marchandi­
'se& finlandaises par cette voie. 
Parmi les pays envers lesquels notre 
compte de clearing est débiteur on peut 
citer la Grèce, l'Allemagne, la Tchéquie, 
la Yougoslavie. 

De Grèce nous recevons des vitres, 
des articles chimiqu~:o, des couleurs. 
Comme nous ne ...parvenons pas à expor­
ter, en échange, des produits turcs en 

Le marché des céréales 
Par suite de la h!lusse des prix d'achat 

du blé, les wagons de blé qui parviel'\· 
nent en notre ville pour le compte do 
négociant:> privés et destinés au marché 
intérieur sont aussi vendus à des prix 
plus élevés. 

Ils sont immédiatement achetés. On a 
vendu hier à 7,30 pstr. le blé mélangé 
au 11eigle dans une proportion de 20 o,o. 
Les blés mous à 3 ou 4 °o de seigle et 
les blés durs, à 2-3 (lo de seigle sont en 
haus<ie. Ils trouvent acquéreurs à raison 
de 8, 10 à 8,15 pstr. les premiers et 
8,30 p'itr. les seconds. 

Les ventes d'orge sont animées. L'orge 
est cédée à 6,05 pstr. 

Le sésame est cédé à 24,5 pstr., le 
seigle à 5,33. Seuls les acheteurs de 
graines de lin se montrent peu actifs. 

Nos exportations d'oeufs 
Nos exportations d'oeuf:. ont pris, ce:. 

jours derniers, une grande ampleur. Au 
cours des deux dernières semaines, 40 
wagons en ont été expédiés vers la Suis­
se, contre lesquels celle-ci a consenti à 

gouvernement rou.nain à l'éîard des 5 
sujets britanniques arrêtés à Ploe"i la 
semaine dàrnière devinrent encore plm 
imprécises hier lorsque l'ataché militaire 
britannique fit une enquête auprès des 
autorités militaire roumaines au sujet de 
la d • claration faite par la police selon 
laquelle le dossier des prisonniers au· 
rait été envoyé au tribunal militaire. 
Le~ autorités informèr~nt l'ataché qu'el­

les n'avaient "pas connaissance de l'arri­
vée d'un tel doc;sier. 

Le~ efforts faits par des fonctionnaires 
du consulat britanniqne pour avoir une 
seconde entrevue avec les prisonniers 
ont échoué. 

L'inscription aux partis nazistes 
de Hongrie est libre 

Budapest, 1. A. A.- D.N.B. commu­
nique : Selon une information du jour· 
nal officiel du 29 septembre, l'ordon­
nance d'après laquelle il était interdit 
aux citoyens hong'rois de devenir mem­
bres des ôrganisations de la croix flé­
chée, de la croix gammée ou d'une or­
ganisation similiaire, a été annulée. 

L'«Ak~am> reproduit une pbra~ei,r 
l'appel de I' <Union de culture l" 

0
tt' 

d ' Istanbul invitant les Israélites de 11 é"' 
ville à ne parler que le turc. Ce sP i 
men n'est pas préci, .!m::nt fort he~~j,i' 
tant au point de vue des termes "~0tt' 
que de la structure des phrases. 
confrère observe à ce propos : rt'e~1 

<Le célèbre proverbe cDu •110 t çl 

qu'il s'agit de l'arabe, invente to~,.pti 
que tu voudras ... > ne saurait être ~ 

11
"oi 

à la langue turque. Aussi ce qu• ..,f 
réjouit, c'est l'intention de nos co pif 
triotes juifs d'apprendre le turc 
encore que de le parler >. 

~~~~~~c--_/ 
Sahibi : G. PRIMl 
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